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Les petites 
phrases de 
la semaine
• Ali Bongo Ondimba, président 
de la République, chef de l'Etat :

 "Le virus ne circule pas. Ce sont les 
individus, par leurs contacts répétés 
et leur constante mobilité, qui le font 
malheureusement circuler".

• Faustin Boukoubi, président 
de l'Assemblée nationale : 

"Prenons tous conscience de cette 
pandémie qui n'épargne personne 
a priori, chacun est appelé à faire 
preuve de discipline et de respon-
sabilité".

• Me Gildas Chansel Guissiga, 
avocat de Noël Mboumba : 

"En droit, la liberté est le principe, et 
la détention l'exception".

• Dr Lucie Milebou Aubusson 
Mboussou, présidente du Sénat : 

"Les sénateurs que nous sommes 
devrions accompagner l'Exécutif 
dans le cadre de la sensibilisation 
des populations. Nous allons aussi 
assumer notre rôle de scrutateur du 
gouvernement".

• Jean-Marie Ogandaga, 
ministre de l'Economie et des 
Finances : 

"La crise actuelle est systémique. 
Tout le monde doit s'ajuster et don-
ner du sien. Ce que nous ferons pour 
les entreprises sera à la hauteur des 
ressources dont disposera l'Etat."

• Julienne Nzouba, directrice 
des Soins au Centre hospitalier 
régional de Mouila : 

"Le fait de ne pas avoir le sens de 
la responsabilité nous amène à 
pratiquer un mauvais accueil des 
malades, à s'absenter, à négliger le 
travail et à le bâcler."

 Rassemblées par Y.F.I

LA pandémie du Covid-19 aura dominé l'ac-
tualité tout au long de la semaine écoulée. 
Au point que le président de la République a 
effectué deux sorties en l'espace de quelques 
jours. Normal, la situation dans notre pays 
évoluant à chaque fois. Le Gabon a, mal-
heureusement, déjà enregistré son premier 
mort lié au coronavirus. La lutte contre cette 
maladie mobilise désormais tous les pouvoirs 
publics, nombre de partis politiques et autres 
structures associatives. Même si, à ce niveau, 
ce n'est pas encore suffisant.

Une fois encore, la présente chronique est 
donc essentiellement liée à l'actualité du 
moment.
On aurait pu évoquer, pour s'en étonner, le 
silence du gouvernement face à la baisse 
du prix du baril du pétrole depuis plusieurs 
semaines. Et surtout son impact sur le prix à 
la pompe. Alors que le mécanisme d'indexation 
des prix fait que ces derniers baissent lorsque 
le prix du baril connaît la même tendance ; et 
vice versa. Mais, curieusement, jusqu'à présent, 
le gouvernement semble faire le mort sur 

cette question.
Que dire de plus sur la lutte, dans notre pays, 
contre la pandémie qui secoue le monde 
entier, sauf que les uns et les autres doivent 
comprendre et intégrer la gravité de la situa-
tion. Même si à chaque fois le chef de l'Etat se 
veut rassurant, il n'en demeure pas moins qu'il 
insiste sur la prise de conscience et le sens 
de responsabilité de tous et de chacun. Car il 
s'agit aussi de préserver notre vivre-ensemble. 
En se protégeant soi-même, on protège aussi 
les autres.

Et de ce point de vue, comme l'a encore mar-
telé le numéro un gabonais, il est plus que 
nécessaire pour tout le monde de respecter 
les mesures barrières et toutes les consignes 
indiquées par les autorités. La rigueur et la 
fermeté doivent prévaloir. Aussi bien face aux 
populations récalcitrantes, aux transports en 
commun qu'aux forces de l'ordre qui continuent 
à travailler sur le terrain, sans protection. Un 
fonds a été évoqué par le numéro un gabonais. 
Il devrait permettre d'équiper tout ce beau 
monde.
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